
 

 

 

 

 

TEMOIGNAGE SUR LA FRATERNITE HUMAINE EN AFRIQUE 

Jeanne NDARC GUEYE 
Joc Sénégal 

 

La fraternité est l’ancre de salut pour l’humanité, déclare le Pape dans un message vidéo 
diffusée le vendredi 4 février 2022 à l’occasion de la deuxième journée internationale de la 
fraternité humaine. 

Le Saint Père insiste sur l’importance d’envisager les relations entre les peuples comme 
celles de l’unique famille humaine. Il invite à une marche commune capable de surpasser les 
divisions et l’indifférence.  

Malgré les guerres, les violences et les conflits qui sont en Afrique, nous constatons des 
témoignages de fraternité humaine dans l’ensemble du continent. 

En guise d’exemples, on observe en Afrique le respect et l’acceptation mutuels non obstant 
les différences culturelles, religieuses, tribales et ethniques ; en témoigne le vivre ensemble 
et parfois sous le même toit familial, ainsi que l’entraide mutuelle. Nous avons même des 
responsables dans l’église issus de familles musulmanes qui sont des laïcs convaincus, des 
prêtres et des cardinaux (l’actuel Cardinal du Burkina Faso Mgr Philippe OUEDRAOGO, feu 
Cardinal Hycinthe THIANDOUM du Sénégal). 

Aussi lors des journées régionales ou nationales des jeunes, dans presque toute l’Afrique, 
ces jeunes sont hébergés et nourris par des familles qui ne sont pas nécessairement 
catholiques ou chrétiennes, signe de la fraternité humaine. 

Au Sénégal, pendant les fêtes religieuses musulmanes et catholiques, les musulmans et les 
catholiques s’invitent. De même pendant le mois de ramadan, des jeunes catholiques 
organisent le « Ndogou», c’est-à-dire des repas pour la rupture du jeûne. 

Au Burundi, les groupes de rebelles sont venus tuer des séminaristes du petit séminaire de 
Buta, ceux –ci ont exigé aux séminaristes de se séparer entre l’ethnie HUTU et TUTSI et ces 
derniers ont refusé de se séparer en disant : « Nous sommes tous frères en Jésus Christ ». 
Sur ces paroles on en a tué 40. Le diocèse de BURURI a terminé l’enquête diocésaine pour 
leur béatification. 

 Soulignons aussi qu’au moment des violences entre les ethnies, comme au Burundi, au 
Rwanda ou ailleurs dans le continent ; il y a des gens qui ont protégé les voisins qui ne sont 



pas de leur ethnie à cause de leur conviction de la fraternité vécue grâce à leur foi en Jésus 
Christ. 

La culture de la paix et de la réconciliation qui est un projet de société dans plusieurs pays 
du continent qui ont eu des guerres et des violences de toute nature, est possible grâce à la 
conviction de la fraternité et de l’acceptation mutuelle. 

En conclusion, cette fraternité humaine en Afrique et ailleurs trouve sa source en Dieu, 
comme le dit le Saint Père François : « Nous qui sommes ses créatures nous devons nous 
reconnaître Frères et Sœurs ». Il revient alors aux croyants de remplir une mission 
particulière, celle d’aider nos frères et sœurs à élever le regard et la prière vers le ciel. 

Levons les yeux vers le ciel, car celui qui adore Dieu avec un cœur sincère aime aussi le 
prochain. Le Saint Père Pape François. 

Devrions – nous aussi ajouter l’idée célèbre de Martin Luther King : « Si nous ne voulons pas 
vivre ensemble comme des Frères, nous allons mourir ensemble comme des idiots ». 

 

 
 
Séance de travail sur la réconciliation après l’Apartheid en Afrique du Sud sous la direction de Mgr Desmond TUTU 
 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Les Jeunes suivent attentivement la Conférence de Son Excellence Mgr Evêque lors du Forum régional des jeunes tenu à Thiès au mois de 
Mars 2009 
 



 
 

Abbé Salvator NICITERETSE  avec les Jeunes à Thiès (Sénégal) lors de la Marche pour la paix. 
 

 
Mgr Benjamin Ndiaye, Archevêque de Dakar décorant un artiste musulman lors 
d’un chant choral 
 

 



 


